
ABANDON - RENONCEMENT - LÂCHER-PRISE 1

K (Katia) 2017 10 13
C’est dans les simples que le Cœur de Dieu aime trouver repos et refuge, c’est
dans l’abandon de l’homme à Lui qu’il trouve paix et joie.

K 17 10 30
C’est dans l’abandon que tu trouveras la confiance. Il ne t’appartient ni de com-
prendre, ni de décrypter ; seule la voie de l’obéissance dans l’abandon peut et
portera du fruit.

K 18 01 19 
Puisque tout est  annoncé, pourquoi  persévérer à se voiler  le regard ? En tout
homme, la perle de l’âme est affinée. Il suffit simplement de se laisser glisser dans
la voile de l’âme, d’entrer dans le Vent qui l’y attend et, tout en se laissant porter,
de chanter victoire et actions de grâce.

Larguez vos amarres, la compréhension humaine si limitée, trop limitée, ne peut
entrer dans le champ d’action de  DIEU-ÉTERNITÉ,  INCRÉÉ ET CRÉATEUR DE TOUT.
Mais l’unique Splendeur est à vos portes, à votre portée, si vous vous laissez por-
ter.

J (le Seigneur) 18 03 27 
L’homme fort  est celui qui est faible car dans sa faiblesse il suit l’Amour. C’est
dans l’abandon que tu trouveras Ma voie, que ton regard toujours se pose dans
Mon regard et alors tu verras le Ciel constellé d’étoiles que sont les âmes obéis-
santes à Ma Présence, pleines d’amour et d’abandon.

Suis-Moi, toi le païen, toi l’enfant sans voie qui n’a d’espoir qu’un morceau de
pain et Je t’inviterai à vivre dans l’abondance de Ma Présence ; et dans l’abandon,
toujours tu seras nourri, toujours tu seras vêtu. Tu ne marcheras pas dans le dé-
sert d’un monde sans cœur pour le pauvre, pour le petit, pour le riche trop riche
de lui-même.

J 18 03 29
Fais confiance, ce n’est pas toi qui décides, ni aucun de vous et Mes chemins sont
pour vous des chemins d’abandon car c’est dans le don et dans l’abandon que l’on
devient multiple de l’amour.

MA (Mère Annie) 18 04 04
La patience est requise, l’abandon plus encore et la confiance bâtit les murs de la
maison : elle est en plein Ciel, en terre de Dieu et exulte en la terre ses mille feux
d’amour.

Dans l’abandon des forces de l’être résident toutes les forces vives du Ciel qui le
nourrissent et le soutiennent. Nul n’est abandonné, nul n’est laissé pour compte.

J 18 04 07
Voyez  le  lys  des  champs,  qu’a-t-il  demandé ?  Et  pourtant  il  est  pourvu  déjà
comme aucun d’entre vous car il s’est laissé et se laisse aimer simplement. Faites



de même, Mes enfants et le parfum du Ciel vous nourrira et emplira vos greniers
de bienfaits du Ciel.

J 18 04 10 
«Abandonne tout et suis-moi» ! Pourquoi ne pas méditer cette parole simple que
Je vous ai donnée plutôt que de vous satisfaire dans des circonvolutions céré-
brales inefficaces et dangereuses ? L’amour est simple, il n’est pas besoin d’intelli-
gence pour aimer mais d’abandon ! 

K 18 04 25
Ce qu’il t’est demandé de vivre, vis-le toujours dans l’abandon et dans la foi, car
l’homme, tout homme, n’est jamais abandonné. Tous les chemins sont différents
et ils se rejoignent tous pour une même unité.

Soyez dans l’abandon et vous serez sûrs de ne pas sombrer. N’emportez rien avec
vous si ce n’est la Parole de Dieu dans votre cœur. Votre carnet de bord est votre
cœur ouvert dans Celui de Père. Laissez-vous faire, laissez-vous agir et porter par
le grand  vent de Dieu qui vient pour gonfler vos voiles et vous transporter très
haut dans les demeures du Ciel. Sans voile vous ne pouvez rien faire mais avec
celles de l’abandon en Cœur de Dieu, vous volez très haut dans les ailes du Tout-
Puissant Père. D’assise, il n’en est aucune que la Sienne, Lui.

K 18 06 03
Tu trouveras l’envol dans le détachement. La douleur et la souffrance sont des
pierres d’achoppement ; au-delà d’elles, réside le calme tranquille et plénier de la
plénitude du vivre. Laisse-toi dériver dans le silo de l’abandon et tu trouveras le
repos de tes souffrances. 

Mg (Marguerite) 18 06 09
C’est dans l’abandon que l’homme avance et bâtit sa demeure en terre de Ciel !

K 18 06 30
Soyez, devenez offrande pour Dieu-Père. Être offrande, c’est se donner totalement
en silence au Cœur de Dieu-Père, c’est s’abandonner sous le regard de Dieu, se
laisser immerger dans les vagues silencieuses de Son amour et, tel un morceau
de bois dans la mer, se laisser porter par les flots de Son amour ; c’est baigner
dans la béatitude silencieuse si prégnante, si immense, si infinie qu’on ne peut
plus que se laisser être dans l’infini de Dieu ; c’est n’être plus qu’un, un seul tout
dans l’Amour. Dans le silence eucharistique, vous retrouvez cette immersion pre-
mière. S’abandonner, c’est se laisser envahir par l’Amour, se laisser prendre litté-
ralement, se séparer, se détacher des racines de la terre et planter ses racines
haut dans le Cœur de Dieu où tout est union dans le silence.

K 18 07 24
Seul l’amour permet l’union, la ré-union, l’amour qui pardonne et qui se donne.
L’Amour qui seul sait et connaît nos propres défaillances peut déverrouiller toutes
les  portes et  ouvrir  le  Ciel  de l’aventure à  celui  qui  se  lance en larguant  les
amarres, c’est-à-dire ses peurs. Il faut savoir se renoncer à soi-même, devenir pa-
rachutiste de ses émotions et entrer dans le grand vide du nouveau, tout aban-
donner pour naître à nouveau et recueillir ainsi le fruit de l’abandon, maître de
toutes les surprises et de tous les possibles. J’attends cela de vous, mes parents



chéris : le saut en chute libre, loin des amarres du passé, loin des questions, des
accusations, des remords, des doutes, des certitudes souvent fausses. Seul le re-
pos salvateur en l’amour et l’abandon confiant en la Providence donnée vous fe-
ront retrouver sourire et joie d’aimer.
Les années qui défilent,  ne les laissez pas en toiles d’araignée filer  demeure !
Chassez la toile pour le nouveau, ôtez le voile pour la lucarne ! L’esprit donné
pour vous  est un cadeau inattendu et qui sera bienvenu en vos âmes. Osez la
trame, celle qui est nouvelle et avec elle tracez nouveaux fils, points et contre-
points ! A contre-courant des pensées établies, osez le voyage et l’aventure,  ne
battez pas en retraite au premier appel non entendu. Osez vaincre les peurs et les
timidités, les craintes et les bourrasques non plus ne sont plus de mise. Avancez
libres,  de  tous  les  enchaînements,  de  tous  les  questionnements,  dépossédez-
vous ! Recouvrez la simplicité de l’enfant qui, sans arrière-pensée aucune, ouvre
son cœur à l’aventure et fait bonne fortune de ce qui adviendra. Si près du but,
ne repoussez pas demeure, ne rebroussez pas chemin. Toujours, toujours faites
de vos cœurs des greniers d’amour. Gardez l’innocence, celle de l’enfance qui at-
tend avec impatience la joie de voir se lever le soleil !
Ne cherchez pas querelle, ni d’amertume habillez la douleur. La douleur n’a plus
d’espace, la souffrance n’est plus de mise. A la remise jetez les vieux vêtements
puisque le nouveau, avec moi, vous attend !
Qu’attendez-vous ? Sautez la barricade ! Les pensées anciennes n’ont plus cours
dans le nouveau. La charrue a tracé ses sillons, ensemencez-les de nos présences
et ne fermez plus les volets à la lumière qui vient et qui descend. Du parachute
prenez la voile et jetez-vous en chute libre dans l’amour qui vous attend : votre
fille jamais partie.
Sur la pierre de l’agonie, déposez vos larmes et que sourire sur vos visages vienne
illuminer la joie des retrouvailles. De chaque côté du rail nos mains se tendent,
nos cœurs se parlent dans le silence de nos âmes. Les vagues déferlantes rom-
pues ont donné naissance à la tempête apaisée. Entrez dans la danse avec moi,
danse du cœur qui s’élargit et donne à boire aux assoiffés : quelle plénitude en
nos cœurs enfin rassasiés, réconfortés, revitalisés !

Mes parents que j’aime, venez à l’aventure, je vous y convie, je vous y attends jus-
qu’à l’aurore qui se lèvera. Mais déjà ma voix dans vos âmes inonde vos cœurs
blessés d’un réconfort insoupçonné. Ah, quel enlacement que l’esprit revivifié !

J 18 08 13
Soyez comme le grain de sable qui se laisse façonner par le vent qui le fait glisser
et se fondre dans la masse compacte du sable, pour mieux arrondir ses angles et
le polir.  Il  devient malléable au contact du vent et se laisse porter au gré du
souffle de celui-ci.  En le regardant bien,  ce grain de sable  est  iridescent tout
comme doit être votre âme à Mon contact.
Si vous foulez du pied le pont de Mon bateau, vous serez vous aussi ballottés par
les vents et vous vous laisserez alors parfaire en Ma Volonté. Bousculés par la
force de ceux-ci, vous vous laisserez amarrer à Ma Parole qui vous délivrera de
toutes vos terreurs secrètes, cachées, enfouies au plus profond de vous-mêmes.
Alors, vos oreilles percevront Ma Parole et chasseront au loin la peur de M’en-
tendre. Vous deviendrez des vivants qui, parce qu’ils entendent, pourront trans-
crire et dire la Parole qui vous habite et qui suis Moi, votre Père, votre Créateur et
votre Dieu. 



K 18 09 05
Dans le silence, prends patience, petit cœur d’or ; dans l’abandon, tu construis la
coque du bateau qui voguera en plein Ciel.

Dans l’abandon, le parcours est donné ; dans le dépouillement, la pauvreté em-
bellit la demeure ; et, dans le renoncement à soi, la cité s’illumine en Terre de
Père.

K 18 09 12
Toujours vous vaincrez toutes les terreurs lorsque vous serez dans l’abandon.
N’ayez pas peur, la peur vient du Malin, elle est un leurre sur le devenir. Qui de
vous, qui de nous connaît la coudée du lendemain ?

Cy (Cyrille) 18 09 16
Les souffrances du temps présent ne peuvent  rendre l’âme infirme, elles sont
pour l’apprentissage de l’abandon.

J 18 09 18
Le don de l’amour c’est le don de l’abandon.

J 18 10 24
C’est dans l’abandon total que l’homme devient vie, pour sa propre vie et pour
celle des autres. 

Dans la prière, l’homme s’abandonne et c’est dans cet abandon qu’il permet à Ma
main de guérir les blessures et les marques inconnues des esprits destructeurs
qui, par toutes sortes de stratagèmes, cherchent à cacher Ma Présence et à dé-
truire Mes plans d’amour ; mais face à l’abandon qui est humilité, ceux-ci sont
déconcertés et ainsi est annihilé et combattu le Mal et les maux qu’il fomente. 

Avancer en enfants de Roi, c’est avancer dans la confiance et dans l’abandon, c’est
prendre la voie de l’obéissance aux chemins nôtres qui vous sont proposés.
Dans l’abandon seul, l’homme est porteur d’éternité. 

De même que la charrue attelée aux bœufs travaille le champ, ainsi votre aban-
don attelé à Ma Parole travaille en vous le chemin d’éternité pour chacun. 

K 18 11 04
Mes aimés, poursuivons notre chemin ensemble. C’est ensemble que nous irons
vers le Soleil levant, ensemble que nous nous lèverons pour acclamer notre Sau-
veur, ensemble que nous nous réjouirons toujours, et c’est toujours dans la prière
et dans l’abandon que le chemin s’ouvrira.

Cy 18 11 08
Tout ce qu’il t’est donné de vivre, accepte-le avec reconnaissance. Remercie tou-
jours car l’Amour est plus fort que la mort et ce que tu crois souvent être effroi est
pour toi  avancée. N’oublie jamais que l’épreuve fortifie. Ce qu’il  t’est donné de
vivre,  porte-le,  vis-le  avec  grandeur  d’âme,  dans  la  simplicité  toujours.  Tu  es
riche, quelle épreuve ! Il te faut apprendre la richesse du don. Tu es pauvre, quelle
épreuve ! Il te faut apprendre et endurer l’abandon.



J 19 01 13
Prenez le chemin de l’abandon et suivez-Moi, enfants aimés, Je vous ai ouvert la
voie et de chemin il n’en est qu’un, le Mien. 

J 19 01 16
Venez à Moi dans la simplicité et dans l’abandon. 

Prière est demandée, car prière est votre sauvegarde. Prière est abandon et dans
l’abandon, vous recevez le don. Le don est Vie.

J 19 01 20
Je suis toujours là, Moi, le Saint, le Sauveur, le Vainqueur. Je suis toujours là et
Je donne vie à celui qui croit en Moi, qui se tourne vers Moi et qui s’abandonne.  

Ma Parole habite vos cœurs, vous l’étouffez par l’orgueil de votre moi orgueilleux
qui toujours cherche à prendre les rênes et hélas, vous vous trompez souvent de
direction, parce que le vrai chemin, l’unique chemin est celui de l’abandon qui
dit : «oui Seigneur, oui, qu’il en soit fait selon Ta Volonté et non la mienne». Pour-
quoi ? Parce que Je suis Fils et que Je sais ce qui est bon pour Mes brebis et Mes
agneaux. 

J 19 02 01
Dans la prière, dans l’abandon, posez vos pas.

J 19 02 09
Seul l’abandon sauve l’homme, seule l’obéissance à Ma Loi le sanctifie. 

J 19 03 02
Dans  l’humilité,  dans  l’acceptation,  dans  la  conformité  à  ce  qui  lui  advient,
l’homme grandit et se déploie en une gerbe qui monte vers le Ciel pour en goûter
et en aspirer le suc. La maturation de l’être n’est pas dans l’abondance mais dans
l’abandon à la pauvreté.

J 19 03 16
Je suis venu et Je viens encore chercher ceux qui M’appartiennent, parce que
leurs cœurs d’enfants abandonnés en Mon amour trouvent et rafraîchissent en
Moi le désir de les sauver et de les garder sous Mon manteau.

J 19 03 17
C’est dans la simplicité que Je viens et dans un cœur abandonné que Je confie
Mes paroles, à ceux qui dans l’abandon cueillent la manne du Ciel, sans même
qu’ils sachent ce qu’ils recueillent. Ainsi va l’amour du Très-Haut qui sait se faire
encore plus petit que Ses petits.

K 19 06 14
«Abandonne tout et suis-moi»1 a dit Christ. C’est dans la paix, ô homme, que tu
trouveras le chemin et dans l’abandon total de ton cœur dans le Cœur de l’Aimé. 

Le battement du cœur de l’âme est pour celui qui s’abandonne. 

1) Cf. [Mt 19, 21]



Ô, je t’en prie, abandonne-toi, abandonne-toi et laisse-toi vêtir de Son armure de
Lumière pour avancer, libre et confiant, sur le chemin de la Vie qui ne finit pas et
qui  égrène ses merveilles tout comme l’homme de foi  égrène son chapelet :  la
confiance et l’abandon en rayons de lumière !

Dans la foi, dans l’amour, dans l’abandon, l’homme évite les écueils et marche
sous et vers le Soleil de Justice. 

S’abandonner soi-même, c’est se donner pour la multitude.

Ô, qu’il est beau le rivage de celui qui s’abandonne et qu’elle est belle la rive qui
l’accueille ! Quelle joie en ces temps de fête, que de cris d’amour emplissent l’uni-
vers ! 

Cy 19 06 29
L’huile est l’onction du Très-Haut donnée à l’épouse2 qui s’abandonne et se donne
au Bien-Aimé telle une lampe allumée pour resplendir dans la nuit.

L’âme, dans l’abandon à son Dieu, a gagné la sagesse du Royaume et entre dans
la Lumière, toute rayonnante de l’Amour de l’Aimé.[

Une petite âme sentinelle 19 07 15
Dans la ténèbre l’âme resplendit, elle est un feu qui éclaire et qui consume tout
autour d’elle les miasmes de la ville, les miasmes du monde. Mais l’homme de la
terre ne le voit pas puisqu’il s’affole toujours de son bien-être ; il diffère, il oublie,
il ne sait pas quand viendra le jour, le grand Jour attendu ici comme une fête, re-
douté en bas par la plupart. L’âme en Dieu garde confiance  et abandon dans
toutes les épreuves.

K 19 07 22
Laisserez-vous au Timonier3 le choix de conduire votre navire ? Le laisserez-vous
vous mener aux confins du Ciel ?

Seul celui qui s’abandonne se laissera mener sur la rive du Ciel et découvrira les
splendeurs que lui réserve la bonté du Père. 

K 19 07 29
Demain ne t’appartient pas, mais à Lui laisse les commandes puisque de Timo-
nier il n’en est pas de plus grand et Lui te montrera comment hisser la voile du
grand  large.  Je devance ton désir inconnu, je te mets sur les ailes du goéland
pour qu’au grand large tu mettes les voiles.
Vent d’est ou vent d’ouest ? C’est toujours vers l’est que le soleil se lève et qu’au
couchant l’homme s’éveille. Ne te laisse pas surprendre par le couchant mais bâ-
tis ta demeure à chaque jour recommencé en la confiance et l’abandon en Celui
qui t’a créé. Avance à pas cadencé, tu dois prendre le pas de la danse qui sans
cesse transporte et jamais ne s’arrête.
Le vent du nord, laisse-le passer mais le Vent d’infini garde-le en ta demeure, Lui
seul sait où mener tes pas. L’embouchure du fleuve mène au grand Fleuve qui se

2) L’épouse est l’âme.
3) Le Christ.



déverse dans l’éternelle Mer. Il est comme le vent, Lui qui te mène où Il veut et
Son pas dans le tien est l’éternelle brise qui caresse les marées. Lui seul sait. Sois
comme un caillou sur le sable qui se laisse porter par la brise du vent et tu trou-
veras demeure là où Lui le veut. Et en l’éternelle Demeure porte toujours ton re-
gard avant de t’endormir. «Le vent souffle où il veut mais tu ne sais ni d’où il vient
ni où il va»4 mais Lui te mènera où Lui te désire. Ne l’oublie jamais, Il est Maître
des temps et Semeur des vents.

K 19 07 30
C’est seulement dans l’abandon que l’homme grandira et qu’il fera le festin et la
joie de l’Agneau. Que les remparts de ton cœur soient la confiance, et l’abandon la
forteresse de ton âme, tu gagneras ainsi d’entrer dans le grand large des joies
éternelles.

K 19 09 10
Si elle [l’âme] choisit de vivre une partie ou toute sa vie dans l’épée du mal, elle ne
peut que souffrir puisque son entité5 première, sa Création première est amour.
Cette  rébellion dans laquelle  elle  s’est  engagée en même temps qu’anéantie  la
porte au gouffre de la souffrance et plus elle souffre et plus elle se rebelle et plus
elle entre dans les sphères du mal. Seul le lâcher-prise lui fera retrouver une par-
tie de ses battements d’ailes pour voler vers Celui qui est tout pardon et qui l’at-
tend pour l’absoudre. 

J 19 09 30 
Votre pauvreté est votre richesse, votre abandon votre sauvegarde.
Dans le plan, tout devient facile, les vannes s’ouvrent sans difficulté et l’homme
avance sans même s’en apercevoir. Pourquoi ? Parce qu’il a invité en lui les rênes
de l’abandon. Abandonne tout et suis-Moi6. Avez-vous compris l’enseignement ?

Cy 19 12 12
Vis dans un total abandon à la Volonté de Dieu et tu verras le flambeau de la foi
vive éclairer ta demeure : Christ Lui-même venir à ta rencontre et te guider sur le
chemin du salut. 

MA 20 03 22
Soyez abandonnés, tout abandonnés au pouvoir de Son Divin Cœur. 

J 20 04 18
Il est bon pour l’homme d’apprendre à être confronté à ses propres démons, ainsi
pourra-t-il espérer apprendre de la Sagesse les vertus d’humilité et les bienfaits
de l’abandon en son Sauveur. 

J 20 04 30
Seuls la prière, la méditation, l’abandon permettent à l’homme de rester en la de-
meure. 

J 20 05 03
Confiance, persévérance et abandon. Qui fait vivre ? Qui crée la vie ? Qui la re-
prend au moment voulu ? 

4) Cf. [Jn 3, 8]
5) L’essence de l’âme.
6) Cf. [Mt 19, 21]



J 20 06 02
N’ai-Je  pas  dit  dans  les  Écritures :  abandonne tout  et  suis-Moi ?  Oui,  aban-
donne-toi toi-même, abandonne tes désirs, tes choix et suis-Moi dans le silence
du cœur, de l’âme qui n’attend rien de ce monde mais espère tout de Moi.

J 20 06 09
Elles sont nombreuses les demeures de l’Amour, entrera celui qui saura ouvrir
son cœur à l’abandon parfait au don de Dieu-Père, Un et Trine. 

J 20 07 01
C’est celui à qui rien n’appartient qui reçoit tout et celui qui se tait, celui que per-
sonne ne voit parce qu’il ne fait pas de grands gestes pour qu’on le remarque et
qu’on le voie, que Je viens chercher pour qu’il devienne sans le savoir un petit
berger inutile. Pourquoi inutile ? Inutile dans la pensée du monde mais plein de
sagesse pour la pensée de Dieu parce que la sagesse est abandon et que celui qui
s’abandonne à Moi trouve l’unique voie du Salut.

J 20 08 13
Dans l’abandon seul, l’homme trouve la voie.

J 20 08 21
À Ciel ouvert, laissez-vous guider.

J 20 08 25
Le cœur de l’homme est d’être abandon. Tout homme qui s’abandonne trouve en
Moi la voie du Salut. 

M (Marie) 20 10 19
Apprendre à aimer, c’est apprendre à prier et apprendre à prier c’est apprendre à
vous laisser façonner par l’amour de mon Fils, c’est apprendre à vous abandonner
dans la confiance. 

A (l’ange) 20 10 26
Se remettre en Lui, c’est reconnaître sa faiblesse. Tout homme est faible.

A 20 10 28
Le Temps vient. Il vous appartient, si vous savez tenir les rênes en les Lui aban-
donnant.

A 20 11 04
L’entrée dans le Royaume ne peut se faire qu’à force de renoncement. Se renoncer
à soi-même, c’est effacer le petit moi que contient l’ego et le grain d’orge, lui, fleu-
rira.

K 20 12 12
Que l’homme s’abandonne et il recevra, mais celui qui fermera son cœur et son
âme ne pourra boire à la source d’eau vive de nos vies.

J 20 12 26
Enfants, la vie est abandon.



K 21 01 06 
Le Malin prend les  rênes lorsque l’homme perd pied.  Christ  marchait  sur les
eaux7 et Pierre a douté... Si tu laisses entrer en toi le doute, ta barque dans une
volte-face de l’Adversaire chavirera. Choisis la confiance, choisis l’abandon et vole
au loin. 

Une voix non identifiée 21 02 03
Tout se réglera si tu lâches prise. Remettre au Père ses incertitudes, ses soucis,
Lui déposer ses fardeaux, c’est faire le pas du lâcher-prise et entrer dans la pleine
confiance. Lui seul peut écarter les dangers et maintenir l’homme en sécurité. Le
monde céleste ne descend que sur celui qui est dans l’abandon. Le Père porte se-
cours au malheureux qui L’appelle et Lui remet ses difficultés.

J 21 03 03
Le chemin, vous le connaissez, il est silence et abandon. 

M 21 04 28
Accomplir votre devoir d’enfant de Dieu, c’est rester dans la paix et vous abandon-
ner totalement, dans la paix, à nos deux Cœurs Sacrés et Unis. 

A 21 05 17
En toi est le chemin de lumière qui te mène au Royaume, la voie pour y parvenir
est abandon, abandon du petit moi étriqué, bavard, vindicatif.

Pour s’élever, il faut s’abandonner. S’abandonner, c’est remettre au Maître de la
Lumière son propre poids.

A 21 05 18
Dans l’abandon, la manne est donnée. 

Devenez abandon et vous vivrez ! La vie n’est belle que donnée.

J 21 08 17
Bienheureux ceux qui ont foi, bienheureux ceux qui persévèrent et dans l’aban-
don posent leurs pas, car Moi, le Seigneur Dieu, jusqu’au dernier jour Je les relè-
verai et Je les prendrai avec Moi pour les mener sur l’unique chemin de Vie : Mon
Cœur transpercé rayonnant de Gloire et de Majesté.

J 21 08 21
Abandonnez-vous à Moi et vous vaincrez et de toutes sortes d’épreuves vous serez
libérés, parce que vous les vivrez dans l’abandon à Ma Volonté qui est de vous
faire entrer dans la partie la plus haute et la plus sainte de votre âme, afin que
vous vous éleviez à la Lumière et que vous viviez ! 

J 21 09 04
C’est dans l’abandon que vous obtiendrez la sérénité, l’abandon à Ma Loi qui n’est
qu’amour.

A 21 09 04
Ne regardez ni à droite ni à gauche, ni en bas ni en haut. En vous est la voie du
Salut puisque, en vous, Lui a établi Sa Demeure. Il vous suffit d’entrer dans la
confiance et de vous laisser guider. Confiance !

7) Cf. [Mc 4, 35-41]



K 21 10 15
La joie habite le cœur qui s’abandonne, la paix investit celui qui se donne.

Le cœur qui aime est charité, le cœur qui s’abandonne est passerelle, pont vers
tous les possibles.

K 21 10 20
Qu’il est bon de vivre et d’aimer dans l’abandon et le don !

K 21 10 30
À l’homme qui vole en son cœur est donné l’abandon. 

J 21 11 04
Il y aura grand mal et grandes douleurs. Chacun trompera chacun, le mensonge
fleurira sous le Soleil de Dieu comme pour Le narguer. Passez votre chemin, vos
cœurs en deuil, offrez-les Moi alors en sacrifice de louange et Je vous montrerai le
chemin de la persévérance et de l’abandon. 


